
18 oct. 2009, 29e dimanche du temps ordinaire 

Évangile de Jésus-Christ selon saint Marc (Mc 10, 35-45) 
 
35  Jacques et Jean, les fils de Zébédée, s'approchent de Jésus et lui disent : « Maître, nous voudrions que 
tu exauces notre demande. » 
36  Il leur dit : « Que voudriez-vous que je fasse pour vous ? » 
37  Ils lui répondirent : « Accorde-nous de siéger, l'un à ta droite et l'autre à ta gauche, dans ta gloire. » 
38  Jésus leur dit : « Vous ne savez pas ce que vous demandez. Pouvez-vous boire à la coupe que je vais 
boire, recevoir le baptême dans lequel je vais être plongé ? » 
39  Ils lui disaient : « Nous le pouvons. » Il répond : « La coupe que je vais boire, vous y boirez ; et le 
baptême dans lequel je vais être plongé, vous le recevrez. 
40  Quant à siéger à ma droite ou à ma gauche, il ne m'appartient pas de l'accorder, il y a ceux pour qui 
ces places sont préparées. » 
41  Les dix autres avaient entendu, et ils s'indignaient contre Jacques et Jean. 
42  Jésus les appelle et leur dit : « Vous le savez : ceux que l'on regarde comme chefs des nations païen-
nes commandent en maîtres ; les grands leur font sentir leur pouvoir. 
43  Parmi vous, il ne doit pas en être ainsi. Celui qui veut devenir grand sera votre serviteur. 
44  Celui qui veut être le premier sera l'esclave de tous : 
45  car le Fils de l'homme n'est pas venu pour être servi, mais pour servir, et donner sa vie en rançon pour 
la multitude. » 
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Pouvoir redoutable du Seigneur 

« Qu’il se lève celui qui a failli mourir de joie au succès de son ami un jour…» (Félix Leclerc, 
« Comme Abraham ») 

Pas demain la veille de voir les disciples applaudir l’effort d’avancement de certains d’entre eux! 
Jacques et Jean profitent d’une occasion favorable pour se rapprocher du Seigneur, lui parler de 
privilèges… Gloire, sièges, proximité avec le Maître… quoi de plus normal dans une entreprise 
que de jouer des coudes pour se réaliser? Quel mal y a-t-il à être carriériste, même en religion? 
Comment obtenir du pouvoir autrement? Pourquoi donc les autres leur font-ils la tête? Cela mani-
feste peut-être une dynamique similaire de leur part. On est tous dans le même bateau même si 
les chrétiens portent le désir de servir. Encore aujourd’hui, le désir inconscient de domination se 
drape souvent dans des apparences de service1.  

En fait, se rapprocher du Pouvoir selon le Christ est redoutable pour notre conception de gran-
deur : « Celui qui veut être le premier sera l'esclave de tous : car le Fils de l'homme n'est pas venu 
pour être servi, mais pour servir, et donner sa vie en rançon pour la multitude. » Ceux qui accep-
tent de boire à cette coupe en savourent le goût amer, mais il est trop tard pour faire demi-tour. 
Ce passage obligé, où frappe la  limite, où la mort mord, où la fragilité morale éclate au grand 
jour, permet seul de comprendre ce règne étrange, ce pouvoir des profondeurs qui appartient au 
Seigneur. C’est toujours là qu’il règne, pas ailleurs : au cœur de cette incroyable désolation de 
mon être. Il est Présence là où je n’ose même pas aller! Alors, comme Job, « je mets ma main sur 
ma bouche » (Job 40, 4) et je m’efforce de le contempler. 
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1 Même le mot « ministère », qui vient du latin minister et signifie « service », demeure ambigu quant à son sens 
courant.  
 


